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INTRODUCTION 
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Laboratoire Maritime, Muséum National d'Histoire Naturelle, 35081 Dinard, France. 

La dynamique du peuplement des sables fins vaseux à Abra alba-Melinna palmala 
analysée entre 1972 et 1982 montre qu'au terme d'une phase de colonisation qui s'étend 
jusqu'en 1976, la richesse spécifique el la densité tendent à se stabiliser. Les suivis quali­
tatif et quantitatif mettent respectivement en évidence trois catégories d'espéces (per­
manentes, temporaires et intermittentes) et cinq type majeurs d'évolution d'abondance 
des populations. Compte-tenu de la stabilisation relativement rapide des paramètres 
abiotiques après la mise en service du barrage en 1966, ce schéma évolutif reflète à la foi s 
l'importance de l'hydrodynamisme dans la dispersion des organismes benthiques et la 
stratégie démographique des populations principales, es entieHement annélidiennes, qui 
représentent 80 à 90 % du peuplement. Parmi ces dernières six sont nettement domi­
nantes ' quatre d'entre elles, bien qu'ayant une durée de vie longue et une phase larvaire 
pélagique inexistante ou brève, ont participé à la recolonisation du milieu. 

Oceano/. Acta, 1983. Actes 17 Symposium Européen de Biologie Marine, Brest, 27 sep­
tembre-l et octobre 1982, 75-79. 

Long term impact of functioning of the tidal power station on the evo­
lution of the muddy fine sand community of La Rance 

Dynamic studie of the Abra a/ba-Melinna pa/mata muddy sand community from 1972 
to 1982 show thal after an initial recolonization until 1976 species richness and density 
exhibit a steady trend Three groups of species and five main categories of population 
abundance evolution are deduced from qualitative and quantitative sampling. Rapid 
stabilization of a biotic factors occur a fter the starting up of the tidal power dam in 1966 
and our evolutive scheme reflects both importance of hydrodynamic elTects in the dis­
persion of benthic organisms and demographic strategies of main populations e pe­
cially annelids (80-90 % of the community). Among the six annelid dominant specie 
four took part in the recoloniza tion of the biotopa although they are able to live several 
years and posses a short pelagie stage in their larval development or none. 

Oceallo/. Acta, 1983. Proceedings 17th European Marine Biology Symposium, Brest, 
France, 27 September-1 October 1982 75-79. 

La construction du barrage marémoteur a isolé l'estuaire 
de la Rance de 1963 à 1966. Durant cette période les 
composantes marine de la nore et de la faune ont quasi­
ment disparu ; seules quelques e pèces particulièrement 

euryhaline ont résisté et e sont développées (Rouvil­
lois, 1972). Une première prospection bionomique en 
1971 a permis de reconnaître, à l'intérieur du ba i~, 
les séquences biosédimentaires décrite en mer ouverte' 
nous en avons analysé l' un des terme pendant dix 
années de 1972 à 1982. 

75 



J . CLAVIER et al. 

MÉTHODOLOGIE 

La station étudiée ituée au centre du Bassin de la 
Rance t restée constamment immergée ous 4 à 
13 mètres d'ealL Au plan bioDomjque elle e refère au 
faciès à Me/inna pa/mafa du peuplement des sèdiments 
lins à Abra alba-Corbula gibba rencontré sous son aspect 
diversifié dans les fonds sablo-vaseux non exondables 
(Retière, 1979). 

Effectués de 1972 à 1977 à l'aide d'une benne« orange­
peel» le prélèvements ont ensuite été réalisés avec un 
carottier plus perfonnant manipulé en plongée (Clavier, 
1981). Ils om été tamisés sur maille carrée de 1 mm 
de côté. Ces deux: méthodes d'échantillonnage nous ont 
imposé de ne prendre en compte, dans J'interprétation 
de phènomènes biologiques, que l'endofaune uiC10 

sensu. Au sein de celle-ci nous nous ommes intéressés 
aux seules population dont la densité a atteint à un 
moment quelconque du cycle d observations une valeur 
égale ou supérieure à 30 individus par mètre carré el 
que nous quai ilion d'espèces principales du peuplement 

RÉS LTATS 

Le nombre des espèce principales 'accroît de 1972 
à 1976 pui tend à e tabiliser, les valeurs hivernales 
re tant toujours supérieures à dix. Leur den ité totale 
évolue sensiblement de la même manière. L'abondance 
globale moyenne reste comprise entre 3 300 et 3 800 indi­
vidu par mètre carré jusqu'en 1976 ; ensuite elle oscille 
entre des valeurs nettement plus élevées qui ont res­
pectivement pour limites 4 500 et 5400. Ce espèces 
appartiennent e sentiellement à la cla se des poly hètes 
don t la dom inance passe de 95 à 75 % en tre 1972 et 1982. 
L 'observation de l'ordre d'apparition des 28 compo­
santes du peuplement permet de distinguer des e pèces 
permanente , temporaires et intermittentes (fig. 1). Les 
e pèces permanentes ont celles qui ètaient présentes 
dès 1972 ou ont apparues ultérieurement el se ont 
maintenue ju qu'en 1982. Les espèces temporaires ont 
celle qui deviennent principales durant plu d un cycle 
annuel. Enfin les espèces qualifiée d'intermittentes 
n'acquièrent le rang d'espèces principales gu à la faveur 
d un bon recrutement. 
Six populations annélidienne représentent qualitative­
ment et quantitativement 80 à 90 % du peuplement 
d'endofaune; compte-tenu de la tabilisation relative­
ment rapide de paramètre abiotiques après la mi e 
en service du barrage leur biologie détermine donc la 
dynamique de l'ensemble de la communauté. 

A l'exception de Ampharete acutifrons elle appar­
tiennent toutes à la catégorie de espèce permanente. 
Au cours du suiv~ chacune, à des périodes différente 
a fait l'objet d'étude e rapportant aux modalité de a 
reproduction et à a durée de vie (lig. 2). Au terme de ces 
recherche et en 'appuyant sur les travaux d'autre 
auteur il s'avère que seule Ampharete acutifrol1s e 
reproduit en hiver (Clavier 1981) et que la phase lar­
vaire de ephly hombergii est relativement longue 
(ix emaine elon Cazaux 1970). Chaetozone seLOsa 
et Ampharele acurifrol1s ont une durée de vie brève 
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Figure 1 

Espèces pennaoemes. temporaires el Intermittentes du peuplement à 
Abra a!1m du bassin de la Rance entre 1972 et 1982. 

Permanent /emporary und imermillem species in Ihe Abra alba commu­
nilyof Ihe RaI/CC be/sin jrom 197210 /982. 
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Figure 2 

Caractère biologique el Iypes d 'évolu tion des populations annéli· 
diennes principales (80-90 % de l'endofaunc). 

Biologiea! c1/l1f(JCler,~ and evollllioll Iypes of the principal alllle!id 
pOpl/lUliolls (80-90 % of the injlJllllu ). 

d'environ un an et demi-deux: ans (Lechapt, 1983: 
Clavier 1981) par opposition à ephlys hombergii, 
Me/inna palmata, Euclymene oerstedi el Haylinoecia 
bilineala dont on peut estimer la longévité à 4-6 ans 
(Retière, 1979 - Clavier, 198 1; Rivain, 1983). Le recru­
tement de espèce à durée de vie brève telles Chae/o­
zone se/osa el Ampharete aculifrons génère de fluctua­
tions de den ité irrégulières (lig. 3 B) et n'interv ient 
que très faiblement dans l'évolution à long terme du 
peuplement. Ce ont les espèces à durée de vie longue 
qui impriment la endance évolutive générale de la 
communauté, le mauvai recrutement d'une année 
n'affectant pas ensiblement le niveau d abondance de la 
population et diminuant peu le potentiel de reproduc­
tion de l'année suivante. Le lente variations de leurs 
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Figure 3 

Variations à Jong terme de ("abondance de : 
Euclymelle oersted; (A ) et Amphurete uClitifrons 
(B). 
Long term vUfu/lions in Ih l' ublinduI/cl' of Eucly­
mene oerstedi (A) and Ampharete acutirron (B). 
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densités permellent de reconnaître, sur dix année 
en plus de fluctuation irrégulières précédemment 
mentionnées. quatre types majeur' dévolution: table 
(Melinna pa/mata fig. 4 C) croissant (Hya/inoecia 
bilineaw , fig. 4 B), décroi sant ( ephl y:) llOmbergii. 
fig. 4 A) ou avec un maximum au cours du cycle d'obser­
vations (Euc/y mene oerstedi fig. 3 A). C'est de la som­
mation de ce diverse modalité que naît la tendance 
évolutive générale de la communauté. 

11 convient de remarquer que l' implantation plus ou 
moins rapide de ces espèces à durée de vie longue emble 
dépendre davantage de leur tolérance ou exigence 
vis-à-vi des fact ur abi tiq ues et de la proximité de 
« population ré ervoir proches» que du critère bio­
logique qu'est la durée de la vie larvaire pèlagique. En 
eITet, dès 1972, M elinna pa/mata et ephtys hombergii 
e présentaient dans les fond de la Rance en populations 

bien structurée (Retière, 1979) témoignant de leur 
coloni ation précoc du milieu. Ces deux e pèce qui 
proliféraient dan le édiments à proximité immédiate 
du barrage pendant l'i olement de l'estuaire ont donc 
colonisé simultanément le ba in bien que la vie larvaire 
pélagique de la première soit trè courte (non publié 
et celle de la econd b aucoup plus longue . Les popu­
lation d'Euc/ymene oerstedi et Hya/inoecia bi/ineata 
plu ou moins éloignée du bassin perturbé et pré en­
tant de phase larvaire pèlagiques brèves se ont 
développées ultérieurement. Peut-être ce décalage tem­
porel correspond-il à « l'effet de di tance» bien souligné 
par Dauer et imon (1976) dans les ca ' de recolonisati n 
par le annélides polychètes d'habitat intertidaux 
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insulaires? Enfin la comparaison de pectre de den­
sité des espèces principale au cour du cycle d'obser­
vation, traduit une «équilibration» progre sive de 
leur hiérarchie et l'analy e fonctionnelle de la commu­
nauté ouligne le rôle e entiel de rapports trophique 
dan la dynamique du peuplement qui, à partir de 1976 
embJe évoluer naturellement, dans un environnement 

abiotique stable, sous le contrôle des relations intra­
et inter pècifiques indépendamment de la perturbation 
initiale (fig. 5 ; Clavier, 1981 ; Rivain, 1983). 

DIS SSIO 

Le problème de la recolonisation de milieux m difiés 
a été abordé par de nombreux auteurs. el on Bhaud 
(1982) qui a récemment fait une mise au point sur les 
relation entre tratégie de reproduction el aire de 
répartition ch z le annélide polychètes « le processu 
de conquête d une niche n'e t jamai au si perfectionné 
que chez le e pèce à pha e de di émination larvaire ». 
D ailleur on ait que certaine e pèce de Spionidae 
et Cirralulidae (George, 1967 ' Simon 1968 ; Woodwick, 
1977) prod uisent deux type de larve certaine « na­
geuses» permettant une large di per ion le autre 
benthique correspondant à une extension limitée. 
Cependant ce idée ne 'accordent pas avec le résulta ts 
de Santos et Simon (1980 a et b) qui ont étudié de 1975 
à 1978 1 installation d'une communauté d 'édiments 
meubles en baie d'Hillsbrough (Floride) dont la faune est 
détruitc chaque été. es auteurs concluent, en accord 
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Figure 4 

Variaùons à long tenne de l'abondance de : 
Nephtys hombergii (A), Hyalilloecia bi/ine"tu (B) 
et Melillna pa/mata (C). 
Long term variatiolls in the abul/dal/l'1! of : 

ephtys hombergü (A). Hyalinoecia bilineata 
(B) and Melinna palmata (C). 
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Tendance évolutive du peuplement. 

E vo/lll ivl! trend of the commulli/y. 

avec Dauer et Simon ( 1976) qui ont analy é le repeu­
plement d' un habitat par la faune annélidienne dans la 
baie de Tampa (Floride) et BonsdorlT (1980) qui a uivi 
sur deux ans la recolonisatioo par le macrozoobenthos 
d'une baie de Finlande que la colonisation initiale se 
réalise autant par l'arrivée d'adultes sur les fonds que 
par la fixation des larve. Dès 1974, Kraeuter avait 
montré que pour une espèce de gastéropode proso­
branche à larves planctoniques les po ibilités de dis é­
mination n'étaient pa uffisante pour expliquer de 
façon satisfaisante l'extension de l'aire de pré ence. 
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En outre, Santos et Simon (1980 a et b) constatent que 
ur les huit espèce pionnière principale, toutes 

présentent une stratégie de type r et utilisent des pro­
cédés de disper ion variés permettant le développement 
des populations. Gras le et Grassle (1974), McCall 
(1977) el Rhoads el al. (I978) suggèrent que les e pèces 
opportuniste de type r précèdent celles de type k qui 
apparaissent plutôt comme de « equilibrium species ». 
Cependant une telle succe ion o'e t pa observée par 
Wolf el al. (1977) en Mer du ord et Rhoads et al. 
(1978) admettent que les « equilibrium pecies» sont 
susceptibles de e comporter en espèce colonisatrice 
d un environnement sédimentaire. 

En Rance il ne semble pa que l'existence d'une vie 
larvaire pélagique et sa durée aient été de éléments 
déterminants dan les processus de recolonisation du 
ba in. A cet égard il e t important de souligner que la 
violence des courants a très probablement contribué à 
partîr de populations « souche )} plus ou moins proches 
de l'estuaire, au transfert pa sif à traverS les diverses 
structures du barrage, des larves des jeunes benthonte 
mai au L d'individu adultes comme en témoigne 
de expériences de coloni ation de sédiment fins 
(Rivain. 1983). Bien que nous manquions de données 
relatives aux premjères années de réintroduction de la 
faune marine à l'intérieur du bassin aprè la mise en 
service de l'ouvrage en 1966 les structures des popula­
tion étudiées en 1972 (Melinna pa/mata et ephtys 
hombergil) indiquent clairement qu'elles appartenaient 
au cortège des e pèces pionnière du biotope. A ce titre 
elle peuvent donc être considérées comme des colonisa-



trices initiales bien que leur stratégie démographique ne 
corresponde pas à celle classiquement reconnue à cette 
catégorie. 

CONCLUSION 

De 1966 à 1976 le nombre et la densité des populations 
principales ont augmenté traduisant la pennéabilité 
biologique du barrage qui laisse passer les larves mais 
auss~ en raison de l'hydrodynamisme très intense, des 
juvéniles et des individus adultes. li semble que pendant 
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